LES   CAMPAGNES   ÉLECTORALES



            Avant  les élections,  il faut  que  les  partis politiques puissent expliquer leurs  idées  aux électeurs. Pendant  quelques  semaines,  les partis  politiques vont essayer  de  toucher  le plus grand  nombre  possible d ҆ électeurs. On dit  que  les partis font campagne auprès des électeurs. Nous allons voir ici trois sortes de campagnes  pour  trois  sortes  d ҆ élections.

     1. Le référendum
            Quand une question importante se pose, quand c ҆ est une question qui    peut avoir des résultats  sérieux  sur  la vie du pays, le président de la République peut  demander  aux électeurs  de  décider. Il y a alors un référendum et ce sont les  électeurs  qui  choisissent  la réponse  à la question. La réponse des électeurs ne peut pas être changée par le gouvernement. Le référendum est le seul exemple, en France, où les électeurs décident eux-mêmes et non par leurs représentants. Voici  comment  les  choses  se  passent: 
            Chaque  parti  politique  représenté au Parlement  vient à son tour parler   aux  électeurs  et  leur  demander  de  suivre  ses  conseils.
            Les partis  ne parlent pas  seulement  à la radio et à la télévision. Ils mettent  aussi des affiches  sur les panneaux électoraux. Très souvent  on voit même des affiches  en dehors des panneaux; les militants vont les mettre la nuit  sur  les murs,  sur les arbres  ou  sur  les affiches  des autres.
            Le vendredi  avant  le référendum, le président de la République  parle  une dernière fois à la radio et à la télévision et il met fin à la campagne. Le dimanche  du  vote, les journaux  et  les radios  ont des hommes partout pour faire connaître les nouvelles  le plus vite possible. On apprend combien d ҆ électeurs     ont  déjà  voté  à 10 heures,  à 11 heures, etc., et  on regarde  si  c ҆ est différent des autres  fois  pour  voir  s ҆ il  y  aura  beaucoup  de  votants.
            Le 23 avril 1972  la réponse au référendum était OUI. Les Français ont voté pour l ҆ entrée  de la Grande-Bretagne, de l ҆ Irlande, du Danemark et de la Norvège  dans  le Marché  commun. Mais  beaucoup  de  Français ne sont pas allés voter, beaucoup de Français se  sont  abstenus.

      2. Les élections  présidentielles 

          Le  président autrefois élu au suffrage indirect et c ҆ est seulement depuis 1962 que l ҆ élection se fait au suffrage universel. Pour être candidat, il faut être nommé par au moins cent personnes (maires, sénateurs, députés, etc.) venant         d ҆ au moins dix départements. D ҆ habitude, chaque grand parti a son candidat.    Une fois  les candidats  nommés, la campagne commence et  elle continue pendant un  peu  plus  de  deux  semaines. C ҆ est  une  campagne  très  vivante.
           Le vote n ҆ est pas le même que pour le référendum. Un référendum            ne  permet  que  deux réponses:  il y a donc toujours  plus de la moitié des électeurs,  la  majorité des électeurs,  qui ont choisi la même réponse. Aux élections présidentielles, au contraire,  il y a plus de deux candidats. Si aucun candidat  n ҆ a  plus de 50 pour 100 des voix, on dit qu ҆ il y a ballottage, c ҆ est-à-dire  que personne n ҆ a  la majorité et  qu ҆ il faut  avoir  une nouvelle  élection, c ҆ est ce qu ҆ on  appelle  le deuxième tour. À ce moment-là, il n ҆ y a plus que deux candidats, les deux premiers. On dit   que le président de la République  est élu      au  scrutin  (c ҆ est-à-dire  au vote) majoritaire  à  deux  tours.

       3. Les élections  législatives

            Aux élections législatives  (on dit  souvent ˮaux législatives“), on vote pour élire les députés à l ҆ Assemblée nationale. L ҆ Assemblée nationale étant très importante, chaque parti essaie de présenter le plus grand nombre possible de candidats. Le pays est  divisé  en parties  plus  ou  moins  égales qu ҆ on appelle des circonscriptions. Chaque circonscription élit un député; les votes sont comptés comme  aux élections  présidentielles:  si  un candidat  a  la majorité des électeurs, il est élu; si aucun candidat n ҆ a  la majorité, on vote une deuxième fois, au deuxième tour. À cause justement de cette forme de scrutin, il est très important pour  les partis qui ont des idées voisines de se mettre ensemble pour présenter     un seul candidat. Les candidats qui vont rester continuent leur campagne, ceux   qui vont partir peuvent conseiller à leurs électeurs pour qui voter ou bien ils           se désistent  pour  le candidat  du parti  ayant  des idées voisines. 

                                                                                            (La Vie politique en France, Hachette)







